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Evan


Evan a la réputation d’être mystérieux, imprévisible et indiscipliné. Même son ex petite amie, Megan, a cru à sa couverture. Quand elle est mutée sur la côte ouest pour intégrer la nouvelle division spéciale hélicoptères, leurs vies se croisent à nouveau. En découvrant qu’il craque encore pour elle, Megan a un sacré choc… et elle éprouve des envies qu’elle n’est pas certaine de savoir maîtriser.

Quand une autre unité de SEAL subit une attaque et a besoin de leur aide, Megan se rapproche un peu trop et se fait pincer. Elle ne peut compter que sur Evan, mais cet ennemi les prend tous deux pour cibles. Ils vont devoir découvrir ce qui est arrivé à leurs amis… et vite, avant de devenir les prochains disparus.

Inscrivez-vous ici pour être informés de toutes les nouveautés de Dale!
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Quel merdier!

Cette opération s’était transformée en bordel sans nom. Mais cela n’avait rien d’étonnant, puisqu’ils étaient au Mexique. Deux SEALs étaient à terre. Deux autres avaient été blessés, mais pas au point de ne plus pouvoir se déplacer, et la situation n’était vraiment pas près de s’améliorer. Levi et son unité étaient en difficulté. Evan Wilson, quant à lui, faisait partie de l’équipe d’extraction. Sa mission était de les tirer de là et d’assurer leur sécurité jusqu’à ce que l’hélicoptère arrive pour tous les exfiltrer.

Des coups de feu déchirèrent le silence qui avait momentanément repris ses droits sur les environs. Evan se mit à couvert. Afin de procéder à l’extraction des soldats qu’ils étaient venus secourir, son équipe devait se débarrasser de la menace ennemie et sécuriser un endroit suffisamment grand pour que l’hélicoptère puisse atterrir. Sauf que ce n’était pas aussi facile à dire qu’à faire. C’était une première pour lui. Il n’était plus vraiment nouveau dans l’unité, puisqu’il ne l’avait pas intégrée aussi récemment que Chase et Brett, mais on ne pouvait pas dire qu’il était un ancien non plus. Peut-être se serait-il plutôt qualifié de membre «expérimenté», mais c’était avant de se retrouver au milieu de tout ce bordel. Aujourd’hui, il réalisait qu’il avait été relativement chanceux lors de leurs missions précédentes et n’avait connu que les bons moments jusqu’à présent.

Parce que quand les opérations SEALs tournaient mal, elles devenaient mortelles.

Mais il ne comptait abandonner aucun de ses coéquipiers, encore moins Levi.

De la sueur coulait sur son front. Posté sur le plateau tout en haut de la colline, il avait éliminé les ennemis qu’il avait repérés en contrebas un par un. Il en aperçut un de plus. Grâce à son bon angle de tir, il était sûr de ne pas le rater. Il visa et pressa la détente. Sa victime s’écroula. Swede et Cooper se rapprochaient de sa position. Une fois que la voie serait libre, ils pourraient aller chercher Levi. Et tel qu’il le connaissait, Levi ne partirait pas sans Stone. Stone et Levi étaient pareils. Ils étaient les deux parties d’un même tout et s’entendaient comme deux frères. Quatre SEALs avaient été envoyés ici et avaient rencontré des difficultés immédiatement. Evan et l’unité de huit hommes dont il faisait partie avaient été déposés à quelques kilomètres de l’endroit où se trouvaient leurs camarades afin de les sortir de là.

Ils avaient entendu dire que des renforts ennemis, transportant des lance-roquettes, étaient en route et seraient ici dans les prochaines minutes, tandis que leur hélicoptère militaire n’arriverait pas avant au moins six minutes. Mais ils adoraient frayer avec le risque et le danger. Ils avaient fait de la merde, mais de toute façon, ce n’était pas comme si le reste du monde pouvait faire mieux qu’eux.

Cette phrase pourrait presque devenir leur slogan tant elle était véridique en cet instant.

Une autre tête ennemie surgit entre deux arbres. Il visa, tira et se remit en mouvement. Il n’avait pas besoin de s’attarder pour voir le résultat. Il était un tireur d’élite et ne ratait donc jamais sa cible. Et puis, celle-ci avait été facile à éliminer. Maintenant, il devait continuer d’ouvrir l’œil.

Il était en train de changer de position lorsqu’il entendit la voix de Markus dans son oreillette.

—Sur ta gauche.

Merde! Il fouilla les environs du regard et repéra l’individu en question. Décidément, ces connards n’en finissaient pas de se multiplier. Il avait beau en abattre des dizaines, il en arrivait toujours plus.

Il visa et tira une nouvelle fois. Puis il aperçut Swede et Cooper qui avançaient en contrebas. C’était les deux plus grands hommes de leur unité. Tous deux avaient une carrure imposante qui les faisait ressembler à des armoires à glace. Il balaya la zone et noya leurs ennemis sous un tir nourri pour leur permettre de passer en toute sécurité.

—Allez, dépêchez-vous! murmura-t-il en égrenant mentalement les minutes qui les séparaient de l’arrivée de l’hélicoptère.

Il pouvait l’entendre au loin.

Soudain, un cri semblable à celui d’un faucon fendit l’air. Il était temps! songea-t-il. Hawk et Shadow avaient réussi à pénétrer le terrain occupé par leurs ennemis et étaient en train de les éliminer un par un, avec une discrétion et une efficacité mortelles, comme seuls ces deux-là pouvaient le faire.

Il attendit, immobile. Tout était calme autour de lui. Puis il capta un mouvement sur la droite. Il regarda à travers son viseur et tira. En plein dans le mille! se félicita-t-il.

Les rotors de l’hélicoptère résonnaient au loin, telle la promesse de leur exfiltration prochaine. Il estima que l’appareil se trouvait à quatre minutes de leur position. Ils allaient donc devoir attendre encore quatre longues minutes. Et avant cela, il avait une mission à accomplir.

Il n’avait entendu aucun tir ennemi au cours des deux dernières minutes. Mais peut-être était-ce parce que Hawk et Shadow s’occupaient de faire le ménage en contrebas. Rien ni personne ne leur échappait. Et si certains y parvenaient, il se chargeait lui-même de les éliminer. Ils étaient à moins de cent mètres de la zone d’atterrissage, qui se trouvait en haut d’une colline exposée. En plus de lui, six hommes étaient éparpillés dans les environs pour assurer la sécurité de l’endroit.

Les deux autres membres de l’équipe de Levi étaient tous deux blessés. Mason et Dane essayaient de les stabiliser pour qu’ils puissent être évacués par la voie des airs. Brett et Chase étaient de l’autre côté de la colline et tenaient leur position.

Le bruit des pales de l’hélicoptère s’accentuait à mesure que les secondes s’égrenaient. Il serait là dans trois minutes.

Un nouveau cri de rapace se fit entendre. Bien, songea-t-il en décryptant le message. Swede et Cooper avaient trouvé les hommes qu’ils étaient allés chercher.

Maintenant, il ne restait plus qu’à les ramener jusqu’ici et les mettre en sécurité.

Pour l’instant, il n’avait encore rien vu de plus gros que des fusils automatiques entre les mains de leurs ennemis, mais il entendait des véhicules approcher. Si l’information qu’ils avaient reçue était exacte, ils transportaient sûrement des lance-roquettes. Bon sang. La dernière chose qu’il voulait, c’était que l’hélicoptère s’écrase avec eux à son bord. Il n’avait pas envie de faire partie de ces personnes qui étaient décédées comme ça.

Dane rampa à côté de lui.

—Quelle est la situation?

—Ils sont sur le chemin du retour. Et il n’y a eu aucun tir ennemi au cours des quatre dernières minutes, annonça-t-il.

Il se tut brièvement avant de demander:

—Comment vont-ils?

—Ils sont robustes, mais en piteux état. Je pense que l’un d’eux est en fin de carrière.

Merde!

Dane retourna vers les hommes blessés.

Si l’un d’eux se retrouvait en fin de carrière après une mission, cela signifiait généralement qu’il avait subi des blessures physiques qui ne lui permettaient pas de continuer à exercer ce métier. Chacun d’eux savait que c’était alors la fin du voyage. Ils redoutaient tous de finir ainsi. C’était même leur pire cauchemar.

Il ne pouvait qu’espérer que Levi et Stone soient en meilleure forme, mais savait que ce n’était qu’un doux rêve. Levi était l’un de ses amis les plus proches. Il avait vu les rides se creuser sur son visage au fil des ans. Il devait prendre sa retraite avant que son travail ne finisse par le tuer. Peut-être se retirerait-il après ce fiasco.

Tout à coup, ses coéquipiers sortirent à découvert. Il noya la zone sous une pluie de balles pendant que Swede portait Stone et que Cooper avançait en soutenant Levi. Le bruit des rotors se rapprochait de plus en plus.

Ils dépassèrent l’endroit où était posté Evan.

L’hélicoptère finit par apparaître dans le ciel derrière eux.

Allez, montrez-vous, bande de bâtards! songea Evan en fouillant les environs du regard. Je sais que vous êtes là. Il était hors de question qu’il les laisse abattre l’un de ses camarades, encore moins maintenant qu’ils étaient si proches de réussir à les exfiltrer.

Le vacarme produit par les pales de l’hélicoptère était devenu assourdissant désormais.

La poussière volait dans tous les sens tandis que l’appareil descendait vers le sol. Les soldats se précipitèrent vers la porte ouverte pour faire monter les blessés à bord.

—Allez, on dégage d’ici, leur lança Mason.

Seul Evan ne bougea pas. Son regard scrutait les alentours. Il serait le dernier à partir. L’un de ces connards se trouvait encore quelque part autour d’eux et un premier véhicule venait d’arriver. Il s’était arrêté, mais personne n’en était sorti. C’était comme si ses occupants attendaient quelque chose… et ça tombait bien, puisque c’était aussi ce que faisait Evan. Ses coéquipiers auraient besoin de moins de deux minutes pour grimper tous à bord, assurer la sécurité des blessés et décoller.

Il estima qu’il n’avait besoin que de trente secondes pour remplir sa mission avant de les rejoindre. Oui, ce sera suffisant, décida-t-il.

Il espérait simplement qu’un excellent pilote était aux commandes de l’appareil. Il ne voulait pas être laissé derrière.

Mais il ne comptait pas non plus laisser son équipe se faire éliminer parce qu’il avait raté quelque chose.

Le moment était venu pour lui d’agir.

Il se releva de sa position couchée, se courba en deux pour être moins visible et se mit à courir pendant que ses yeux scrutaient la zone.

C’est alors qu’il vit l’enfoiré qui était en train de charger un lance-roquettes sur son épaule. Evan visa et tira. Sous l’impact de la balle, la tête de l’homme partit brusquement vers l’arrière. Au même moment, Evan se jeta dans l’hélicoptère.

—C’est bon, allez-y! cria-t-il en se relevant pour effectuer un autre tir.

L’hélicoptère s’éleva dans le ciel plus rapidement que prévu, mais l’ascension fut si douce qu’il sut instantanément qui était le pilote. C’était même évident.

Cela ne pouvait être que Ice. Son vrai prénom– qui lui donnait des airs de druidesse nordique– était Icelite. Mais elle était plus connue sous le nom de Ice pour le calme et le sang-froid dont elle faisait toujours preuve, même sous la pression. Est-ce que sa nouvelle co-pilote, Megan, était avec elle? Son cœur le lui confirma immédiatement.

S’il devait se montrer honnête, il était ravi que ce soit Ice et Megan qui soient venues les récupérer.

Surtout Megan, avec qui il avait eu une aventure il y a trois ans. Ils s’étaient séparés après un week-end torride et intense. Depuis, il avait enfoui son chagrin au fond de lui et continuait à regretter de ne pas avoir fait le nécessaire pour que leur relation aille plus loin à l’époque. Puis elle s’était fiancée. Cela lui avait mis un coup au moral. Mais heureusement, elle avait fini par revenir à la raison et avait laissé tomber cet autre homme.

Quant à Ice… c’était une tout autre histoire. Elle avait été en couple avec Levi, mais personne ne leur avait jamais demandé pourquoi ils s’étaient séparés. Il valait mieux éviter le sujet.

—Joli tir! le congratula Dane en l’aidant à s’asseoir lorsque l’hélicoptère se pencha sur le côté pour tourner et partir dans la bonne direction.

Il regarda le reste des soldats présents dans l’appareil et les compta rapidement.

—Nous sommes trop lourds, remarqua-t-il.

—Il y a une personne de trop par rapport à la charge maximale recommandée. Mais on ne peut rien y faire.

Evan hocha la tête et ferma les yeux.

—Ice nous ramènera chez nous sains et saufs.

—Qui est son copilote? demanda Evan d’une voix neutre en espérant que Dane ne lirait pas dans ses pensées.

Mais il connaissait déjà la réponse… ou plutôt, son cœur la connaissait. Il n’était qu’un imbécile. Pourquoi n’avait-il pas réalisé la chance qu’il avait à l’époque? Pourquoi n’avait-il pas fait en sorte que ce soit plus qu’une aventure d’un soir entre eux? Désormais, il ne cessait de penser à toutes ces années gâchées, qu’ils auraient pu passer ensemble. Ils s’étaient quittés en bons termes, mais il n’avait jamais été capable de trouver la même magie avec quelqu’une d’autre. Cela l’avait conforté dans l’idée qu’elle était celle que son cœur attendait.

Mais peut-être que tout cela était juste dans sa tête. Un souvenir pouvait parfois sembler mieux que la réalité. Comment pourrait-il savoir ce qu’il en était vraiment? Il ne le pouvait pas, à moins qu’il n’ait la chance de la remettre dans son lit pour vérifier si cette magie dont il se souvenait n’était pas qu’un produit de son imagination.

Et il était décidé à en avoir le cœur net.
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Megan surveillait ses écrans radars tandis qu’Ice, aux commandes de l’hélicoptère, faisait pivoter l’appareil et les éloignait du lieu où elles avaient exfiltré les soldats. Megan avait des nerfs d’acier, mais Ice n’était comparable à nul autre, à tel point qu’elle appartenait à une catégorie à part.

Elle faisait toujours preuve d’un calme à toute épreuve, à moins que le nom de Levi ne soit mentionné au cours d’une conversation en privé, auquel cas sa carapace se fendillait. Mais en public, elle ne réagissait jamais et gardait un visage impassible en toutes circonstances. Megan, en revanche, avait passé sa vie à exprimer ses sentiments et montrer ses émotions, même si elle travaillait dur pour changer cette habitude.

Elles formaient une formidable équipe, même si les deux hommes qui tourmentaient leur cœur étaient à bord. L’un venait d’abattre plusieurs de leurs ennemis, et l’autre était blessé. Les jointures des mains d’Ice étaient devenues blanches à force de serrer les commandes, mais ceux qui étaient capables de repérer et reconnaître ces signes témoignant de son agitation intérieure étaient peu nombreux.

Megan ne gardait la tête froide que parce qu’elle avait vu Evan monter dans l’hélicoptère sain et sauf. Qui aurait cru qu’elle tenait toujours autant à lui? Maintenant, il ne leur restait plus qu’à partir loin d’ici…

—RAS. Ramène-nous à la maison, mon joli, murmura Ice à voix basse en tapotant affectueusement le tableau de bord de l’hélicoptère.

Megan jeta un regard en coin à son amie et remarqua la tension qui crispait sa mâchoire.

—Il va s’en sortir, lui assura-t-elle. C’est un dur à cuire.

—Oui. Il s’en sortira.

Megan n’ajouta rien de plus. De toute façon, qu’aurait-elle pu dire d’autre? Cette journée était vraiment nulle. Elle avait vu beaucoup de choses au cours de ses sept années de service actif. Mais rien ne pouvait vraiment préparer une personne à perdre des amis, encore moins quand cela arrivait juste devant elle.

—Evan va bien? demanda Ice.

—Ouais. Cette tête brûlée s’en est sortie, comme d’habitude, marmonna-t-elle.

Elle n’irait pas jusqu’à dire qu’elles étaient des amies proches, mais leur travail exigeait de la confiance et pour cela, il fallait donc se connaître un minimum. Elle considérait Ice comme une amie et espérait que leur relation s’approfondirait.

—Ça demande du talent.

—Et un véritable état d’esprit de frimeur.

Megan ne connaissait personne d’autre capable de faire ce qu’il faisait sans jamais perdre le sourire. Bon sang, la plupart des SEALS ne souriaient même presque jamais. Mais encore une fois, beaucoup n’avaient pas de raison de sourire. Du moins, c’était avant la naissance des Gardiens. Evan faisait désormais partie de l’équipe de Mason, mais n’était pas encore devenu un membre des Gardiens. Cela n’arriverait pas tant qu’il n’aurait pas trouvé le véritable amour. Sauf que cette possibilité lui paraissait totalement inimaginable. Quand elle l’avait rencontré, il était à l’exact opposé de ce qui caractérisait un Gardien. C’était un joueur invétéré, un libertin et un homme du monde qui vivait à deux cents à l’heure pour cacher le vide qu’il ressentait à l’intérieur. Mais il ne pouvait pas voir la réalité de sa situation. Ou plutôt, il ne voulait pas la voir. Et s’il en était conscient, il ne semblait pas capable de savoir comment la changer.

Mais là encore, elle ne le connaissait que depuis trois ans. Elle était retournée vivre dans l’Est des États-Unis depuis lors, mais bien souvent, les rumeurs allaient vite et franchissaient les frontières.

Apparemment, la chance que possédaient les Gardiens était toujours d’actualité, comme en témoignait ce qui était arrivé à Cooper et Markus, les dernières victimes en date de cette mystérieuse magie de l’amour. Du moins, c’était comme ça que certains soldats les surnommaient. En vérité, elle pensait qu’ils étaient tous jaloux… tout comme elle.

La facilité des relations à court terme était profitable pour les deux sexes pour de nombreuses raisons, mais on s’en lassait vite.

Du moins, c’était le cas pour elle. Elle avait même eu une relation qui avait duré deux ans avec un autre homme après le week-end torride qu’elle avait passé en compagnie d’Evan.

Sa candidature avait été approuvée pour le programme de formation à l’issue duquel elle avait obtenu son diplôme de pilote d’hélicoptère. Elle n’aurait jamais refusé une telle opportunité. Et Evan n’avait pas parlé d’autre chose que la sueur qui séchait sur son dos lorsqu’ils faisaient l’amour. Alors quand on lui avait donné sa date de départ, elle l’avait acceptée sans hésiter et avait déménagé. Mais comme un élastique trop tendu, elle avait finalement saisi la première occasion de transfert et était retournée dans l’Ouest du pays. Seulement, elle n’avait pas considéré que la présence d’Evan sur la base militaire de Coronado ait pu être une motivation ou jouer un quelconque rôle dans sa volonté de rentrer chez elle… jusqu’à maintenant.

Dès son arrivée, elle avait été mise en binôme avec Ice. Sa vie s’était alors stabilisée et avait avancé de manière significative. Elle aimait son travail et les gens avec qui elle travaillait.

Elle était heureuse. Puis elle avait revu Evan… Et tout lui était revenu en mémoire instantanément.

L’hélicoptère se redressa et prit la direction du navire militaire en suivant une trajectoire régulière. Les kilomètres qui les en séparaient seraient faciles à parcourir maintenant qu’ils étaient à l’abri des tirs ennemis.

Elle aimait son travail. Elle l’aimait même énormément. Et elle savait que c’était pareil pour les hommes qui se trouvaient à l’arrière de l’appareil. Ils ressentaient la même chose qu’elle pour leur travail, mais prendraient-ils un jour leur retraite? Quand était-il temps pour un SEAL de s’éloigner de tout cela et de faire quelque chose de différent? Elle n’avait pas d’enfants. Ses parents étaient tous les deux militaires, alors ce n’était pas comme si elle avait eu beaucoup d’autres possibilités de carrières. Elle avait baigné dans cet univers et avait été préparée à suivre la même voie qu’eux depuis sa naissance, même si partir dans l’aviation relevait de sa propre décision. Mais elle estimait avoir fait le bon choix. Mon Dieu, elle aimait tant le sentiment de liberté que lui offrait son métier de pilote. Et elle aimait aussi savoir que des gens avaient besoin d’elle. Des hommes bien exerçaient un travail dangereux et comptaient sur elle. Cela ne faisait qu’ajouter au plaisir que lui procurait son activité professionnelle.

—Tout va bien? voulut savoir Ice.

—Parfaitement bien.

C’était les mots-codes qu’elles utilisaient pour dire que la vie était nulle, mais qu’elles tenaient le coup malgré tout.

Megan soupira et se détourna d’Ice, dont la mâchoire était toujours contractée.

—Nous faisons toujours tout parfaitement bien.

—Amen, ma sœur, approuva Ice.

Pendant l’heure qui suivit, ils volèrent au milieu d’un ciel bleu éclatant et gagnèrent la côte pour retourner dans l’espace aérien américain. Désormais, ils étaient sortis de l’espace aérien ennemi et en sécurité, et elle n’avait rien repéré d’inquiétant dans le ciel. Le vol de retour s’était déroulé sans encombre. Mais elle ne pouvait pas ignorer le fait que quatre des soldats qu’elles avaient récupérés étaient grièvement blessés.

—Comment ça va à l’arrière? lança Megan dans son casque.

—Deux sont stables, un est dans un état critique et Levi se maintient, annonça Mason.

Ice entendit aussi la réponse dans son casque.

Elle fronça les sourcils. Elle connaissait les risques du terrain. Ils les connaissaient tous. Mais y avait-il quelque chose de plus douloureux que de savoir qu’on aurait dû s’engager dans une autre voie à un moment donné, mais qu’on ne l’avait pas fait et que l’on pourrait maintenant perdre cette opportunité sans jamais se voir offrir de seconde chance?

—Stone est fort, déclara calmement Megan. Il va s’en sortir.

—Peut-être. Mais il s’en sortira en ayant perdu une jambe.

—Je sais qu’il va penser que c’est la pire chose qui puisse lui arriver, mais toi et moi savons que ce n’est pas le cas.

—C’est vrai. Mais ce métier, c’est toute sa vie. C’est sa raison d’être, intervint Mason à voix basse. Il ne pourra pas revenir dans notre unité après ça.

—Eh bien, si les autres s’en sortent aussi, il y a des chances pour qu’ils soient quatre à avoir besoin d’une nouvelle orientation professionnelle.

Soudain, elle entendit quelqu’un crier et jurer en arrière-plan.

—C’est quoi ce vacarme? questionna-t-elle.

—C’est Levi qui hurle à Stone de s’accrocher jusqu’à ce qu’on arrive, lui expliqua Mason.

—Je me disais bien que j’avais reconnu sa voix.

Elle n’avait rencontré Levi que quelques fois, mais son caractère n’était pas difficile à cerner. Une autre question lui brûlait les lèvres. Elle n’osait pas la poser. Elle voulait désespérément connaître la réponse, mais ne voulait pas que les autres sachent qu’elle se souciait de lui. Elle l’avait vu sauter dans l’hélicoptère. Cependant, elle avait aussi entendu un échange de tirs alors qu’ils étaient en train de décoller et craignait donc qu’il soit blessé.

—Il va bien.

Surprise par les mots de Mason, elle sentit son souffle se coincer dans sa gorge.

—De qui parles-tu?

—D’Evan, répondit-il à voix basse.

Le soulagement l’envahit et son souffle se relâcha aussitôt, juste avant qu’elle ne se reprenne et ne songe: merde, merde, merde.

—Tant mieux. Mais je présume que c’est le cas de toute ton unité, rétorqua-t-elle calmement malgré son cœur qui battait sourdement dans sa poitrine.

—Oui, ils vont bien, acquiesça-t-il avec la même désinvolture.

—Merci, Mason, soupira Megan.

Elle savait qu’il comprendrait.

Elle jeta un coup d’œil à Ice et vit le petit sourire qui était apparu au coin de ses lèvres.

—Qu’est-ce qui te fait sourire comme ça? l’interrogea-t-elle.

Ice lui jeta l’un de ses fameux regards blasés pour lesquels elle était si réputée.

—Je ne vois pas de quoi tu parles, prétendit-elle d’une voix légère. Il n’y a aucune raison de sourire pour le moment.

Mais son air de dur à cuire fut anéanti lorsqu’elle ajouta:

—En fait, je suis même tentée de rire actuellement tant je trouve tout cela très amusant.

—Et c’est toi qui dis ça? ricana Megan.

Ice était une femme extraordinaire, mais elles n’étaient pas devenues amies en courbant l’échine l’une devant l’autre. Dans l’armée, les femmes ne manquaient pas de caractère ni de courage. Au contraire, ce dernier grandissait au fil du temps.

Le navire militaire apparut à l’horizon. Ils l’atteindraient dans deux minutes. Ils avaient volé aussi vite que possible tout du long. Mais serait-ce suffisant pour garantir la survie de tous les hommes blessés? Seigneur, elle l’espérait.

En quelques minutes, ils se retrouvèrent sur le pont du navire et le chaos s’empara de l’arrière de l’hélicoptère. Lorsqu’elle eut terminé d’effectuer les dernières vérifications d’usage, elle retira son casque et sortit de son côté de l’appareil. Instantanément, elle fut engloutie par la foule qui les attendait à l’extérieur. Quelqu’un la saisit par le haut du bras pour la retenir.

—Qu’est-ce que…

Elle se retourna et tomba nez à nez avec Evan. Surprise, elle s’efforça de sourire.

—Joli tir, le congratula-t-elle.

Il hocha la tête en guise de remerciement, mais son ton était froid quand il lui répondit:

—Tu n’es pas en reste non plus.

—Sauf que je n’ai pas tiré le moindre coup de feu.

—Non, mais tu as été très efficace aux commandes de l’hélicoptère.

—Je n’ai rien fait de plus que d’habitude. Quant à Ice… eh bien, c’est Ice.

Le visage mince du soldat était couvert de saleté, et ses vêtements étaient boueux et déchirés. L’inquiétude et l’épuisement se lisaient sur ses traits. De toute évidence, il se souciait de l’état de ses coéquipiers, et c’était entre autres pour ça qu’elle l’appréciait tant.

—Comment vont-ils? s’enquit-elle doucement.

Elle savait que tous les SEALs formaient une seule et même unité, mais les liens qui les unissaient n’étaient pas tous aussi forts les uns que les autres. Certains se considéraient comme des collègues de travail, tandis que d’autres se voyaient davantage comme de véritables amis. Et Levi était l’ami d’Evan.

L’expression de celui-ci s’assombrit.

—C’est difficile à dire. Levi survivra, et Stone va perdre une jambe. On n’est encore sûr de rien, mais il est possible qu’il perde même ses deux jambes.

Elle déglutit.

—Ce sera dur, mais il est robuste. Il peut surmonter cette épreuve.

—Oui, il est robuste, et je sais qu’il saura remonter la pente. Mais ce n’est pas la fin de carrière qu’il aurait souhaitée. Aucun de nous ne veut partir à la retraite comme ça. C’est même quelque chose que l’on aurait préféré ne jamais voir arriver, que ce soit à nous-même ou à nos amis. Et les autres ne sont pas en grande forme non plus. Il est probable qu’aucun ne reprenne un service actif.

—Je suis désolée, souffla-t-elle avec sincérité.

Elle essaya de libérer son bras, mais il ne voulait pas la lâcher. Elle redressa les épaules et se tint droite devant lui.

—Y a-t-il autre chose dont tu voulais me parler?

Il prit une profonde inspiration et la relâcha. Elle devina donc que la réponse était non.

—Quand es-tu rentrée?

Elle haussa un sourcil, avant de répondre:

—Il y a presque un mois.

Il se recula légèrement et fronça les sourcils.

—Je ne savais pas que tu étais là depuis si longtemps.

—Pourquoi l’aurais-tu su? demanda-t-elle froidement.

Il laissa échapper un rire léger.

—Parce que j’ai normalement un radar interne en ce qui te concerne.

—Un radar qui te dit quand partir en courant dans la direction opposée, répliqua-t-elle en secouant la tête. Honnêtement, je suis surprise que tu sois en train de me parler en ce moment même.

Il parut étonné.

—Je n’ai jamais fait ça, et je ne le ferai jamais non plus. Je ne te mens pas quand je te dis que j’ai découvert ton retour seulement quelques jours avant le début de cette mission. Bien sûr, j’ai entendu parler de nos nouvelles pilotes d’élite. Je savais qu’Ice avait une nouvelle copilote. Et il paraît que vous avez fait forte impression. Sérieusement, vous formez une équipe du tonnerre.

—Tout le mérite revient à Ice. Je ne suis que sa copilote, comme tu l’as dit.

—Mais tu es une excellente copilote. Ice m’a dit que tu étais la meilleure qu’elle ait jamais eue.

Ce compliment lui alla droit au cœur. Elle adorait entendre ce genre de choses. Mais encore une fois, Ice était bien meilleure pilote qu’elle.

—Elle est phénoménale, reprit Megan avec une pointe d’admiration dans la voix. Je n’ai jamais rencontré quelqu’un comme elle. C’est comme si elle était connectée mentalement et physiquement à la machine à chaque instant qui passe. Chaque fois que je la vois piloter, j’ai l’impression que l’hélicoptère devient l’extension de son propre corps, et plus encore, j’ai la sensation qu’elle ne fait plus qu’un avec lui. C’est tout simplement époustouflant.

—Elle est devenue une véritable légende, tout comme Levi.

Son commentaire la ramena au tout début de leur conversation, quand ils parlaient encore des soldats exfiltrés lors de cette mission, et elle ne put s’empêcher de remarquer la vitesse à laquelle le groupe de personnes qui les avaient accueillis à leur sortie de l’hélicoptère s’éloignait d’eux maintenant. Elle avait depuis longtemps perdu de vue les blessés. Ils avaient sûrement déjà été emmenés au sein de la section médicale qui se trouvait en bas, dans les entrailles du navire.

Elle se tourna vers l’hélicoptère pour récupérer son sac à l’intérieur, et découvrit qu’il était déjà dans les mains d’Evan.

—Merci, le remercia-t-elle à contrecœur.

Il haussa un sourcil en entendant le ton qu’elle avait employé. Elle soupira.

—J’aime m’occuper de mon propre équipement seule, se justifia-t-elle.

—J’en prends bonne note.

Il lui tendit son sac.

Elle le prit et passa une sangle sur son épaule.

—À plus tard, le salua-t-elle.

Elle partit tout en veillant à marcher d’un pas décontracté et régulier. Mais ses yeux restaient rivés sur la porte du navire devant elle. C’était la seule solution qu’elle avait trouvée pour ne pas se retourner et regarder derrière elle pour voir ce qu’il faisait.

—Ça te dit d’aller prendre un café? lui proposa Evan dans son dos.

Au moins, cela répondait à son interrogation.

—Pas aujourd’hui, déclina-t-elle avant de lui lancer un sourire. On emmène l’hélicoptère à North Island pour des réparations et ensuite, je compte aller me coucher.

—Seule?

Megan faillit trébucher.

—Pardon?

—Tu m’as parfaitement entendu.

—J’espère que non. Sinon, ça voudrait dire que tu as vraiment mis ton nez là où il n’avait rien à faire.

—Jamais je ne ferais ça, se défendit-il en levant les mains devant lui.

Sauf que le grand sourire qui étirait ses lèvres mettait à mal sa prétendue innocence.

—Tu as intérêt à ne jamais le faire, parce que ce ne sont pas tes affaires, gronda-t-elle.

Se sentant de plus en plus énervée sans trop savoir pourquoi, elle lui tourna le dos et fit plusieurs pas supplémentaires avant qu’il ne s’exprime à nouveau.

—Et si j’ai justement envie que ça soit également mes affaires?

Cette fois, elle était prête à l’affronter. Elle le connaissait depuis suffisamment longtemps pour savoir qu’il reviendrait à la charge sur ce sujet à un moment ou à un autre.

—Je ne cherche plus à passer du bon temps, Evan.

—Tu en es sûre? On a pourtant passé un bon moment ensemble la dernière fois.

—Oui, c’est vrai. Mais tout ça, c’est du passé.

Il ouvrit la bouche, mais elle leva une main pour l’empêcher de parler.

—Je ne cherche plus la même chose désormais.

Il hocha la tête.

—C’est une bonne chose, et ça tombe bien parce que ce n’est plus ce que je veux non plus.

Elle lui lança un regard chargé d’incrédulité, puis tourna les talons.

—Tant mieux pour toi.

—Hé, attends! la retint-il. Si tu peux changer, alors moi aussi.

—Peut-être, mais je n’en suis pas certaine.

Elle secoua la tête et continua à marcher.

—Il est inutile que nous continuions cette conversation ridicule. Et puis, de toute façon, il faut que j’y aille. Alors, va faire ton petit numéro à quelqu’un d’autre.
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Elle était plus belle que jamais. Elle était aussi plus âgée, plus forte, et plus courageuse qu’avant. Son caractère s’en retrouvait affirmé. Mais surtout, elle avait mûri et était devenue bien plus attirante à ses yeux.

Et il la voulait. Il l’avait toujours voulue.

Sauf qu’elle n’était pas prête à le laisser entrer de nouveau dans sa vie, du moins pas pour le moment. Néanmoins, il comptait faire de son mieux pour la faire changer d’avis. Il se tourna et revint vers l’hélicoptère pour récupérer son équipement. Le retour à la réalité s’accompagna d’une prise de conscience brutale. Plusieurs de ses coéquipiers n’avaient pas pu s’occuper de leur matériel et ne le pourraient probablement plus jamais. Il rejoignit le reste de son unité et trouva Ice, dont les bras étaient chargés.

Elle portait l’équipement de Levi. Elle le remit à Mason qui l’accepta avec un hochement de tête.

Puis elle tourna les talons et partit, telle une athlète qui venait de transmettre le témoin à l’un de ses coéquipiers au cours d’une course de relais.

Evan ne savait pas comment elle avait mis la main dessus, mais supposait qu’elle l’avait récupéré après que les médecins avaient déshabillé Levi. Ou peut-être l’avait-elle simplement sorti de l’hélicoptère, quand elle avait constaté qu’on l’y avait laissé. Après chaque vol, elle le passait toujours en revue avec une attention minutieuse. Elle était méticuleuse dans tout ce qu’elle faisait. Et bon sang, Levi était pareil.

Ils étaient parfaitement assortis.

Il ne savait pas ce qui avait mal tourné entre eux, mais se doutait que quelque chose de grave s’était produit, puisque leur rupture avait été claire et définitive. Pour autant, ni l’un ni l’autre ne s’était mis en couple avec quelqu’un d’autre depuis la fin de leur histoire.

Ice passa devant lui. Sa longue tresse simple tressautait dans son dos à chacun de ses pas. Ses yeux d’un bleu océan profond, aussi froids que son nom, se posèrent sur lui. Elle lui adressa un bref signe de tête et continua sa route.

Il rejoignit Mason et le reste de ses coéquipiers en deux enjambées. Le silence qui s’était installé sur leur groupe était pesant.

—Comment va Levi? demanda-t-il.

—Il est en vie. Ils le sont tous. Mais nous n’en savons pas plus, l’informa Mason en haussant les épaules.

—Dans ce cas, occupons-nous de leurs affaires jusqu’à ce qu’ils soient de nouveau sur pieds.

C’était la meilleure chose à faire pour le moment.


Chapitre 3


[image: ___]

Megan se réveilla le lendemain matin, endolorie et fatiguée. Elle ne savait pas pourquoi son corps était courbaturé à ce point ni pourquoi elle ne se sentait pas reposée après sa nuit de sommeil, mais elle essaya de passer outre et se leva pour enfiler ses vêtements de jogging. Une fois dehors, elle écouta les oiseaux gazouiller tout en remplissant ses poumons de plusieurs grandes bouffées d’air frais matinal.

Après quelques étirements, elle s’élança. Ses jambes étaient cotonneuses et ne semblaient pas vouloir se coordonner, comme si elle avait besoin de retourner au lit pour quelques heures de plus. Mais elle ne comptait pas se recoucher, alors elle devrait composer avec ses muscles peu coopératifs.

Elle aimait courir. Ignorant la lourdeur de ses membres, elle s’engagea donc sur les sentiers et accéléra l’allure jusqu’à atteindre un rythme qui ferait assurément pulser le sang dans ses veines. C’était une journée magnifique. Il était encore tôt et la fraîcheur de l’air la revigorait. Ses poumons appréciaient grandement ce bol d’air frais. Elle avançait à un rythme régulier en regardant le monde se réveiller lentement.

Au bout des huit kilomètres qu’elle avait l’habitude de parcourir, elle s’arrêta à quelques rues de sa petite maison et fit le reste du chemin en marchant pour faire refroidir ses muscles. Elle étira ses bras à plusieurs reprises pour les détendre. Lorsqu’elle serait de retour chez elle, elle prendrait une douche chaude puis se remettrait au travail. Une longue journée l’attendait, et elle espérait qu’elle ne serait pas aussi mauvaise que la précédente.

Les missions comme celle de la veille étaient difficiles pour tout le monde, surtout quand plusieurs des leurs étaient blessés. Perdue dans ses pensées, elle ne faisait plus attention à ce qui l’entourait. C’est alors que l’odeur d’un parfum qu’elle connaissait la prit par surprise et elle sut, avant même de regarder sa porte d’entrée, qu’Evan était là.

En fait, il était presque à côté d’elle. Elle ralentit jusqu’à s’arrêter et étudia ce visage qu’elle aimait, tout en s’interrogeant sur la nostalgie qu’elle ressentait en repensant à ce fameux week-end qu’ils avaient passé ensemble. Comment l’attraction qu’il exerçait sur elle pouvait-elle être encore si forte après autant de temps, et se raviver aussi vite? Il était dangereux pour le bon fonctionnement de sa raison.

—Tu as l’air d’aller mieux, déclara-t-elle en guise de salutation.

—Ce qui n’a pas l’air d’être ton cas, remarqua-t-il en la fixant de son regard intense.

—Sympa, répondit-elle en secouant la tête. C’est comme ça que tu charmes toutes les femmes de ton entourage?

—Tu appartiens à mon entourage?

Le sourire qui étira les lèvres du soldat illumina la solitude qu’elle ressentait au fond de son cœur.

Néanmoins, elle lui lança un regard noir qui ne recelait aucune chaleur.

—Non.

—Est-ce que tu aimerais en faire partie? demanda-t-il avec un nouveau sourire diabolique.

—Sûrement pas.

Son sourire s’effaça.

—Dans ce cas, je peux laisser tomber le prétexte du séducteur en quête d’une nouvelle conquête maintenant? questionna-t-il d’une voix calme.

Elle se figea.

—Alors tout ça, ce n’était que des faux-semblants?

—Absolument, confirma-t-il.

Il rit, mais sa jovialité avait disparu. Elle faisait désormais face à un homme calme et sérieux, qui paraissait sûr de lui.

—J’étais peut-être comme ça il y a longtemps, mais les années ont passé. Je ne suis plus le même qu’avant. Toi non plus, tu n’es plus la même. Nous avons changé tous les deux. Alors, je te propose qu’on laisse de côté ce qui appartient au passé et qu’on se concentre sur le présent.

—Ça marche pour moi.

Et elle était réellement d’accord pour tourner la page avec lui. Elle n’avait pas besoin de s’accrocher à toutes ces conneries. Elle avait failli se marier avec un autre. C’était sa faute à elle s’ils n’étaient pas allés jusqu’au bout. Mais il n’avait pas besoin de le savoir. En plus, s’il avait vraiment changé pour devenir l’homme qui se tenait aujourd’hui devant elle, alors elle ne pouvait qu’admettre en son for intérieur qu’elle aimait ce qu’elle voyait. C’était même plus que ça. Elle aimait vraiment beaucoup ce qu’elle voyait. La dernière fois qu’elle l’avait vu, il ne voulait pas plus qu’une courte aventure, et c’était ce qui l’avait freinée à l’époque. Mais les circonstances avaient conspiré contre eux. Aujourd’hui, ils étaient tous les deux plus âgés, plus matures, et peut-être qu’ils étaient tous les deux intéressés pour aller plus loin. Mais elle avait encore besoin de réfléchir un peu avant de s’engager dans une véritable relation de couple avec lui. Elle ne voulait pas précipiter les choses entre eux, car elle craignait que tout cela se termine sur un échec. C’était un homme bien désormais. Et il méritait d’être traité comme tel.

—Je dois y aller. En plus, je suis déjà en retard. Je suis censée retrouver Ice ce matin, et j’ai une session de mise à niveau sur les outils informatiques plus tard dans l’après-midi.

Bon sang, elle bafouillait comme une idiote.

—Tout ça m’a l’air vraiment excitant, commenta-t-il en souriant.

—Peut-être, mais ce n’est pas aussi excitant que de sauver de grands méchants SEALs en détresse, rétorqua-t-elle sur un ton taquin.

—On avait besoin d’être exfiltrés, pas d’être sauvés, nuança-t-il sans perdre son sourire. Mais merci quand même. Je pense sincèrement qu’on vous doit une fière chandelle.

—De rien.

Elle rit et monta les marches en courant jusqu’à arriver devant sa porte d’entrée. Elle l’ouvrit, entra, puis la claqua derrière elle avant de se diriger vers la douche. Tomber sur Evan lui avait fait perdre de précieuses minutes.

L’eau chaude lui fit beaucoup de bien. Mais après s’être habillée, elle se rendit compte qu’elle n’avait plus suffisamment de temps pour manger quelque chose et dut donc sauter le petit déjeuner. Elle ne voulait pas être en retard, et pour une fois, elle aurait aimé arriver avant Ice. Cela ne s’était encore jamais produit.

Et aujourd’hui ne faisait pas exception.

—Bonjour, lança tranquillement Megan à sa coéquipière en se dirigeant vers l’endroit où l’hélicoptère était stationné.

Ice l’avait ramené à North Camp après qu’elles avaient reçu l’autorisation de rentrer à la base. L’appareil devait faire l’objet de quelques réparations en raison des dommages qu’il avait subis lors du vol de la veille. Elle regarda sa coéquipière examiner l’hélicoptère comme si c’était son propre bébé. Et il l’était, en quelque sorte.

—Comment va-t-il?

—Il a reçu deux impacts de balles. Il
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Apache License
                           Version 2.0, January 2004
                        http://www.apache.org/licenses/

   TERMS AND CONDITIONS FOR USE, REPRODUCTION, AND DISTRIBUTION

   1. Definitions.

      "License" shall mean the terms and conditions for use, reproduction,
      and distribution as defined by Sections 1 through 9 of this document.

      "Licensor" shall mean the copyright owner or entity authorized by
      the copyright owner that is granting the License.

      "Legal Entity" shall mean the union of the acting entity and all
      other entities that control, are controlled by, or are under common
      control with that entity. For the purposes of this definition,
      "control" means (i) the power, direct or indirect, to cause the
      direction or management of such entity, whether by contract or
      otherwise, or (ii) ownership of fifty percent (50%) or more of the
      outstanding shares, or (iii) beneficial ownership of such entity.

      "You" (or "Your") shall mean an individual or Legal Entity
      exercising permissions granted by this License.

      "Source" form shall mean the preferred form for making modifications,
      including but not limited to software source code, documentation
      source, and configuration files.

      "Object" form shall mean any form resulting from mechanical
      transformation or translation of a Source form, including but
      not limited to compiled object code, generated documentation,
      and conversions to other media types.

      "Work" shall mean the work of authorship, whether in Source or
      Object form, made available under the License, as indicated by a
      copyright notice that is included in or attached to the work
      (an example is provided in the Appendix below).

      "Derivative Works" shall mean any work, whether in Source or Object
      form, that is based on (or derived from) the Work and for which the
      editorial revisions, annotations, elaborations, or other modifications
      represent, as a whole, an original work of authorship. For the purposes
      of this License, Derivative Works shall not include works that remain
      separable from, or merely link (or bind by name) to the interfaces of,
      the Work and Derivative Works thereof.

      "Contribution" shall mean any work of authorship, including
      the original version of the Work and any modifications or additions
      to that Work or Derivative Works thereof, that is intentionally
      submitted to Licensor for inclusion in the Work by the copyright owner
      or by an individual or Legal Entity authorized to submit on behalf of
      the copyright owner. For the purposes of this definition, "submitted"
      means any form of electronic, verbal, or written communication sent
      to the Licensor or its representatives, including but not limited to
      communication on electronic mailing lists, source code control systems,
      and issue tracking systems that are managed by, or on behalf of, the
      Licensor for the purpose of discussing and improving the Work, but
      excluding communication that is conspicuously marked or otherwise
      designated in writing by the copyright owner as "Not a Contribution."

      "Contributor" shall mean Licensor and any individual or Legal Entity
      on behalf of whom a Contribution has been received by Licensor and
      subsequently incorporated within the Work.

   2. Grant of Copyright License. Subject to the terms and conditions of
      this License, each Contributor hereby grants to You a perpetual,
      worldwide, non-exclusive, no-charge, royalty-free, irrevocable
      copyright license to reproduce, prepare Derivative Works of,
      publicly display, publicly perform, sublicense, and distribute the
      Work and such Derivative Works in Source or Object form.

   3. Grant of Patent License. Subject to the terms and conditions of
      this License, each Contributor hereby grants to You a perpetual,
      worldwide, non-exclusive, no-charge, royalty-free, irrevocable
      (except as stated in this section) patent license to make, have made,
      use, offer to sell, sell, import, and otherwise transfer the Work,
      where such license applies only to those patent claims licensable
      by such Contributor that are necessarily infringed by their
      Contribution(s) alone or by combination of their Contribution(s)
      with the Work to which such Contribution(s) was submitted. If You
      institute patent litigation against any entity (including a
      cross-claim or counterclaim in a lawsuit) alleging that the Work
      or a Contribution incorporated within the Work constitutes direct
      or contributory patent infringement, then any patent licenses
      granted to You under this License for that Work shall terminate
      as of the date such litigation is filed.

   4. Redistribution. You may reproduce and distribute copies of the
      Work or Derivative Works thereof in any medium, with or without
      modifications, and in Source or Object form, provided that You
      meet the following conditions:

      (a) You must give any other recipients of the Work or
          Derivative Works a copy of this License; and

      (b) You must cause any modified files to carry prominent notices
          stating that You changed the files; and

      (c) You must retain, in the Source form of any Derivative Works
          that You distribute, all copyright, patent, trademark, and
          attribution notices from the Source form of the Work,
          excluding those notices that do not pertain to any part of
          the Derivative Works; and

      (d) If the Work includes a "NOTICE" text file as part of its
          distribution, then any Derivative Works that You distribute must
          include a readable copy of the attribution notices contained
          within such NOTICE file, excluding those notices that do not
          pertain to any part of the Derivative Works, in at least one
          of the following places: within a NOTICE text file distributed
          as part of the Derivative Works; within the Source form or
          documentation, if provided along with the Derivative Works; or,
          within a display generated by the Derivative Works, if and
          wherever such third-party notices normally appear. The contents
          of the NOTICE file are for informational purposes only and
          do not modify the License. You may add Your own attribution
          notices within Derivative Works that You distribute, alongside
          or as an addendum to the NOTICE text from the Work, provided
          that such additional attribution notices cannot be construed
          as modifying the License.

      You may add Your own copyright statement to Your modifications and
      may provide additional or different license terms and conditions
      for use, reproduction, or distribution of Your modifications, or
      for any such Derivative Works as a whole, provided Your use,
      reproduction, and distribution of the Work otherwise complies with
      the conditions stated in this License.

   5. Submission of Contributions. Unless You explicitly state otherwise,
      any Contribution intentionally submitted for inclusion in the Work
      by You to the Licensor shall be under the terms and conditions of
      this License, without any additional terms or conditions.
      Notwithstanding the above, nothing herein shall supersede or modify
      the terms of any separate license agreement you may have executed
      with Licensor regarding such Contributions.

   6. Trademarks. This License does not grant permission to use the trade
      names, trademarks, service marks, or product names of the Licensor,
      except as required for reasonable and customary use in describing the
      origin of the Work and reproducing the content of the NOTICE file.

   7. Disclaimer of Warranty. Unless required by applicable law or
      agreed to in writing, Licensor provides the Work (and each
      Contributor provides its Contributions) on an "AS IS" BASIS,
      WITHOUT WARRANTIES OR CONDITIONS OF ANY KIND, either express or
      implied, including, without limitation, any warranties or conditions
      of TITLE, NON-INFRINGEMENT, MERCHANTABILITY, or FITNESS FOR A
      PARTICULAR PURPOSE. You are solely responsible for determining the
      appropriateness of using or redistributing the Work and assume any
      risks associated with Your exercise of permissions under this License.

   8. Limitation of Liability. In no event and under no legal theory,
      whether in tort (including negligence), contract, or otherwise,
      unless required by applicable law (such as deliberate and grossly
      negligent acts) or agreed to in writing, shall any Contributor be
      liable to You for damages, including any direct, indirect, special,
      incidental, or consequential damages of any character arising as a
      result of this License or out of the use or inability to use the
      Work (including but not limited to damages for loss of goodwill,
      work stoppage, computer failure or malfunction, or any and all
      other commercial damages or losses), even if such Contributor
      has been advised of the possibility of such damages.

   9. Accepting Warranty or Additional Liability. While redistributing
      the Work or Derivative Works thereof, You may choose to offer,
      and charge a fee for, acceptance of support, warranty, indemnity,
      or other liability obligations and/or rights consistent with this
      License. However, in accepting such obligations, You may act only
      on Your own behalf and on Your sole responsibility, not on behalf
      of any other Contributor, and only if You agree to indemnify,
      defend, and hold each Contributor harmless for any liability
      incurred by, or claims asserted against, such Contributor by reason
      of your accepting any such warranty or additional liability.

   END OF TERMS AND CONDITIONS

   APPENDIX: How to apply the Apache License to your work.

      To apply the Apache License to your work, attach the following
      boilerplate notice, with the fields enclosed by brackets "[]"
      replaced with your own identifying information. (Don't include
      the brackets!)  The text should be enclosed in the appropriate
      comment syntax for the file format. We also recommend that a
      file or class name and description of purpose be included on the
      same "printed page" as the copyright notice for easier
      identification within third-party archives.

   Copyright [yyyy] [name of copyright owner]
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